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?Joue ~~t~rn~~~ que %a ~~~bl~rn~ devant lequel se trouve le régime tchadien et 
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l/lai.s, pour les raisons et dans les buts expliqués plus haut, le regime de 
NIDjamena attaque en toutes occasions la Jamahiriya arabe libyenne en dirigeant 
contre elle des accusations sournoises et en formulant des plaintes absurdes. 
Il se livre également contre la Libye et ses citoyens à des actes de provocation 
comme les mesures prises à l'égard de 1'Ambassade et des diplomates libyens à 
NIDjamena en violation des usages et traditions diplomatiques. Les ressortissants 
libyens vivant au Tchad sont soumis à des restrictions, i des pro-vocations et 
à des pers6cutions. A l'appui de cette affirmation, nous souhaitons également 
appeler l'attention sur certains actes de provocation commis par le régime de 
N'Djsmena contre les citoyens et les intérêts libyens. 

- Le Prksident du Tchad a attaqué la Jamhiriya arabe libyenne le 
11 juillet 1977, en l'accusant d'occuper une partie du territoire du Tchad et 
en prétendant qu'elle représentait une menace pour l'indépendance et l'unité 
du Tchad. 

- Pendant la dernière session de l'Assemblée gdnérale, le Ministre des 
affaires étrangères du Tchad a attaqué, le 7 octobre 1977, la Jamahiriya arabe 
libyenne et a prétendu que son pays était victime de mesures prises par ce qu'il 
a appelé le régime de Qaddafi. 

- En octobre 1976, l'knbassadeur de Libye à N'Djamena a &t6 convoqu6 par 
le Ministre des affaires étrangères du Tchad, qui l'a menacé d'expulser du pays 
tous les ressortissants libyens. 

- Le 2 octobre 1976, les autorités tchadiennes ont fermé la frontière avec 
la Jamahiriya arabe libyenne. Les ressortissants libyens vivant au Tchad ont 
été soumis & des traitements inhumains, notamment à la détention et à 
l'arrestation. Leurs comptes en banque ont 6% bloqués, leurs entreprises 
commerciales ont été fermées et il leur a été interdit de quitter le Tchad. 

- Les autorités tchadiennes ont débranché le téléphone et les installations 
de télécommunication de 1'Ambassade de Libye et de la résidence de 1'Ambassadeur 
à N'Djamena. Elles ont bloqué les comptes en banque de 1'Ambassade et de son 
personnel. Une des voitures appartenant à 1'Ambassade a essuyé des coups de 
feu. 

- Le 15 janvier 1978, les autoritks tchadiennes ont intercepté le porteur 
de la valise diplomatique libyenne & l'aéroport de N'Djamena. La valise a été 
saisie et fouillée et toutes les lettres ont été ouvertes. 

- Les autorités tchadiennes ont cessé d'appliquer les accords conclus entre 
les deux pays en vue de développer la coopération et des relations de bon 
voisinage entre les deux peuples frères. 

- Une délégation du Ministère tchadien de l'agriculture a pénétré dans 
les bureaux de la Chad-Libyan Meat Company sans informer la partie libyenne 
et confisqué les biens de cette société. 

- Les autorités tchadiennes ont fermé la Chad-Libyan Arab Joint Bar&, 
expulsé ses employés et bloqué ses comptes. 

- Les autorités tchadiennes ont fermé le Centre culturel libyen de NIDjamena 
et emmené par la force un membre de son personnel. / **. 
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Le régime tchadien n’a répondu que par de l’indiff&ence et des insultes 
aux efforts et aux tentatives de la Jamahiriya arabe libyenne pour l’aider 
à résoudre ses problèmes graves et ù réaliser une r&onciliation nationale 
au Tchad. Les bonnes intentions de la Jamahiriya arabe libyenne n’ont rencontré 
que méfiance , provocations et manoeuvres. 

Je demande que les faits susmentionnés soient portés 4 l’attention des 
membres du Conseil de sécurit6 et que le texte de la présente lettre soit 
publié comme document du Conseil de &curité. 

Le représentant permanent de la 
Jamahiriya arabe ,libyenne ) 

(SiGn6) ?fansur R , KIKHIA 


